392 - - La Clef du Cabner

devenus Soldars avant ldge , remplagoient les
morts & les vieillards 5 ils {e marioient a leur
tour, ainfi que nous 'aprénons de Sidonius Apol-
linaris , qui déerivant les réjoiiiflances qui fe fi-
zent dans le Camp de Clodion au {ujet d’'unma-
tiage, rapotte qu'un jeune homme blond, pour
dire un Francois, époufa une fille blonde, & que
Ies Soldats folemniferent leur union par desdan-
fes faryriques & guerrieres

; Scyticisque Choveis

Nubebat flavo fimilis nova nuptamarito.

Le marifaifoir {ubfifter {a famille de fescour-
fes, & de la part qu'il avoit dans le pllage fait en
Pays ennemi. La femme a fon retour le foula-
geoit par de chaftes carefles de fes travaux guer-
riers; une main chere & affeGtionnée panfoit les
playes quil avoit recu€s dans les combats, & fa
douceur & {a foumiflion mettoient dans leur fo-
cieté un charme qui deroit autant que leur vie:
cette union éroit fondée dans une fubordination
parfaite. Les Francois dans ces tems éloignez
avoient un pouvoir abfolu dans leurs Domefh.
ques. Nos loix comme les coutumes des Ger-
mains, les rendoient maitres de la vie de leurs
femmes quand clles s’écartoient de leur devoir;
& il eft méme furprenant qu'un Fran,eis ayant
wé fa femme par un emportement ‘de colere ,
ou dans la vii¢ d’en époufer une autre, que les
loix ne lui preferiviflent point de plus grand chi-
timent que’ celui d'éere privé pour quelquetems
de porter fes armes, & comme une interdiction
de fon cara&tere d’homme de guerre. Quicum--
gue uxovem [ine canfa intevfeita, aliam duxerit
avmis depofitss habeat poenitentimm. :

Cetee autorité abfolué $ormoir fa- dépendance
des femmes, quiregardoient leurs marits coinmc

eurs



